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Tirailleurs marocains arrivés en France en 1914.

« Ils étaient rassemblés entre eux, 
[...] L’armée était plus égalitaire que la société 
coloniale car sur le front, ils étaient tous égaux et 
notamment devant la mort  » Jean Martin, historien 
français - Journal Le Monde - 2014
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« Nous autres civilisations, nous savons 
maintenant que nous sommes mortelles… Nous 
sentons qu’une civilisation a la même fragilité 
qu’une vie. […]  Tout ne s’est pas perdu, mais 
tout s’est senti périr » - Paul Valéry - La crise de l’esprit, 
première lettre (1919) 

« Régiment superbe d'héroïsme 
et de vaillance qui, pendant 
quatre ans de guerre, sans 
jamais faiblir, a dressé devant 
l'envahisseur la foi sacrée d'une 
troupe qui sait mourir pour la 
défense de son sol. Entré le 28 
aoû t 191 4 en con t ac t de 
l'ennemi, ils manœuvrent en 
retraite sans faiblir jusqu'au 8 
septembre ou les zouaves 
s 'ar rêtent e t font face . »                                                                                                                                                                                
— Décret du 5 juillet 1919 portant 
attribution de la Croix de Chevalier de la 
Légion d'Honneur au Drapeau du 8e 
RMZ* - Le Président de la République

Décoration officielle de la division marocaine lors de la première guerre mondiale.

Regroupement d’images représentant la solidarité entre les soldats marocains.  
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Un régiment solidaire malgré le choc culturel :

Réalisation des élèves de première OIB du Lycée Français 
International d’Agadir  

Ouajjou Ghita, Elmouadden Yasmine, Agouzzal M.Amine, Arsalane Omar 

8ème RMZ* : 8ème Régiment de Marche de Zouaves.



« Disciplinés au feu comme à la manœuvre, 
ardents dans l'attaque, tenaces dans la 
défense de leurs positions jusqu'au 
sacrifice, supportant au-delà de toute 
prévision les rigueurs du climat du nord, ils 
donnent la preuve indiscutable de leur 
valeur guerrière. »  Lettre de M. Millerand, ministre de la 
guerre au général Lyautey, le 10 décembre 1914.

«  La guerre, un massacre de gens qui ne se 
connaissent pas, au profit de gens qui se 
connaissent mais ne se massacrent pas. » Paul Valéry -  
La crise de l’esprit - 1919 -

Mitrailleurs marocains simulants une attitude de combat 
pour la photo, mi-août 1914, Bordeaux.

Un engagement remarquable 

Nord de la France, des spahis* marocains rassemblent 
les chevaux de leur régiment avant l’orage.

Spahis* : Soldat des corps de cavalerie indigène 
organisés autrefois par l'armée française en Afrique 
du Nord.

« Combien de matériaux, combien de travaux, de 
calculs, de siècles spoliés, combien de vies 
hétérogènes additionnées a-t-il fallu pour que ce 
carnaval fût possible et fût intronisé comme forme 
de la suprême sagesse et t r iomphe de 
l’humanité ? » Paul Valéry - La crise de l’esprit, 1919

Mai 1917, dépôt d’Arles, des tirailleurs s’exercent.

Les spahis en exercice de combat à pied, vers Auxi-le-
château, janvier 1916.

Visite médicale dans un campement de tirailleurs marocains.

A r m é e 
française : 600 000 

soldats dont 1/3 
d ’ o r i g i n e 

maghrébine 
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T i r a i l l e u r s 
m a r o c a i n s 

présents  pour les 
b a t a i l l e s d e l a 
Marne et Verdun

Surnommes les « hirondelles de la mort »*

Bilan de la guerre :  
26% de perte pour l’armée 

marocaine, 1 soldat sur 7 ne 
rentre pas au pays soit près 

de 11 000 soldats. (24% 
pour l’armée française)

* Les spahis marocains sont surnommés ainsi du fait de leur acharnement au combat 
durant la guerre des tranchées (novembre 1914 - mars 1918)

L’Afrique du Nord dans la Première Guerre mondiale :

40 000 
soldats 

marocains

Pendant quatre 
ans, l ’Afr ique du 

Nord va envoyer 180 000 
t r a v a i l l e u r s d a n s 
l ’ H e x a g o n e , d o n t 
beaucoup vont rester sur 

place après la fin des 
hostilités.

Armée marocaine : 
80 000 soldats 

Portraits de tirailleurs dans l’enfer des tranchées 




